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Accueil de jeunes du Centre-Sud ontarien 
au Centre Notre-Dame de la Rouge  

 

La fin de semaine du 26 octobre, le 
Centre Notre-Dame de la Rouge (CNDR) ac-
cueillait 43 jeunes du secondaire et leurs anima-
teurs et animatrices de pastorale, venant de neuf 
écoles privées catholiques et francophones si-
tuées dans cinq diocèses de la région de Toronto.  
L’organisateur de cette rencontre était Robert 
Laurin, conseiller pédagogique en pastorale sco-
laire du conseil scolaire du Centre-Sud de 
l’Ontario et grand ami du CNDR.  

Au cours de leur séjour, des activités bien 
choisies ont permis aux jeunes de vivre des ex-
périences profondes qui avaient pour but de leur 
faire approfondir des valeurs humaines et chré-
tiennes dans une atmosphère de joie et d’amitié.  

Les accompagnateurs n’ont pas été ou-
bliés. En effet, dans la matinée du samedi 27, le 
père Normand Provencher, professeur émérite de 
l’Université St-Paul, est venu leur donner une 
conférence sur le thème : La communication de 
la foi et des valeurs chrétiennes dans les écoles 
catholiques de l’Ontario.  Le conférencier a 
d’abord situé l’école en milieu ontarien, puis a 
abordé les points suivants : – La foi, peut-on la 
transmettre ? – Pas d’animation pastorale sans 
des convictions de foi – Quelques balises pour 
l’animation pastorale.  Dans ses conclusions, il a 
signalé que la paroisse rejoint de moins en moins 
les jeunes.  Dans ce contexte, l’école catholique 
devient donc plus nécessaire que jamais.  Après 
la conférence, il a répondu aux questions, puis il 
a remis à chacun le texte entier de sa conférence, 
un document de douze pages. 

Dans l’après-midi, Jonathan Roy, conseil-
ler pédagogique pour le centre-ouest ontarien et 
ancien animateur à la Rouge, a présenté à ces 
mêmes personnes des informations utiles sur des 
questions concrètes comme la mise sur pied d’un 
projet pastoral, la façon de le concevoir, de le 
mettre en forme et de le présenter, en leur signa-
lant les écueils qu’elles pourraient rencontrer, 
sans oublier l’évaluation et le suivi.  Il a donné 
en exemple les projets de voyage d’aide humani-
taire de groupes d’élèves de certaines écoles 
dans des pays d’Amérique latine. 

Lors de leur départ pour Toronto, le di-
manche matin, les jeunes se sont arrêtés à 
l’église de Grenville pour assister à la messe. Ils 
y ont participé en faisant toutes les lectures, la 
plupart avec un petit accent savoureux.  Après 
l’action de grâce, ils se sont placés en demi-
cercle dans le sanctuaire pour exécuter leur 
chant-thème : « Le monde est beau ». Il s’agis-
sait, il va sans dire, d’un chant rythmé qui faisait 
appel à la gestuelle. À un moment donné, les 
assistants se sont levés et ont tapé des mains au 
rythme du chant, partageant ainsi la joie des 
jeunes.  Ce fut le dernier moment fort qu’ils ont 
vécu et partagé avec les paroissiens de Grenville. 
Ceux-ci ont été surpris de voir tant de jeunes à 
l’église qui exprimaient leur foi et leur joie de 
vivre.  La grande satisfaction exprimée par tous 
ces visiteurs porte à croire qu’ils reviendront.  
C’est notre grand souhait. 

Élie Pouliot, F.É.C. 

 

 



AU LONG DES JOURS… 
Une communauté recomposée à la Villa des Jeunes 

 
Le groupe communautaire de la Villa des Jeunes 

a été éprouvé par le départ de l’une de ses figures 
identifiée à la maison et à l’œuvre, Frère Albert Can-
tin. La communauté était réduite à 5 Frères. C’est 
alors que tout le travail accompli dans l’ombre par ce 
vénérable doyen est apparu lorsqu’il a fallu se parta-
ger ce qu’il faisait.  Pour le remplacer, s’il est pos-
sible de remplacer une personne aussi efficace et 
dévouée, le Frère Visiteur a dû nommer deux     
nouveaux Frères, FF. Antoine Lavoie et Fernando 
Lambert. Et voilà que la communauté se retrouve 
avec 7 membres. 

 
Le nouveau groupe s’est formé par étapes, les ar-

rivées se situant en mai, pour l’un, et en septembre, 
pour l’autre. Toutefois, la communauté a dû s’ajuster 
rapidement au calendrier de l’œuvre. Les groupes 
scolaires nous sont arrivés dès le 5 septembre et de-
puis non seulement les jours ouvrables sont remplis, 
incluant plusieurs soirées pour les Relais-Jeunesse 
ou les Traversées, mais plusieurs fins de semaine ont 
été régulièrement occupées par les groupes de jeunes 
venant des paroisses de la rive nord et de la rive sud.  

 
Chaque Frère a des fonctions très précises, selon 

ses dons et ses talents, et selon sa forme physique. 
L’éventail de nos âges qui va de 71 à bientôt 92 ans 
n’est pas un facteur gênant. Chacun contribue selon 
ses forces au service de la communauté et fournit sa 

part pour répondre aux nombreux besoins des jeunes 
et de l’œuvre. La mission lasallienne se porte bien 
chez nous. 

 
Un premier point marquant de 

cet été est le fait que notre 
groupe communautaire 
compte deux jardiniers. 
Nous n’avons pas eu be-
soin de les mettre en con-

currence. Ils l’ont fait eux-
mêmes. Nous n’avons eu 

qu’à profiter des légumes et des 
fruits de leur travail. Nous avons donc été gâtés pen-
dant tout l’été et au-delà. Nous avons aussi eu le 
plaisir d’accueillir plusieurs Frères de Montréal ou 
de la région. C’est une heureuse façon de maintenir 
le contact entre l’orient et l’occident de notre district, 
selon l’expression consacrée de F. André Dubuc. 

 
La vie à la Villa des Jeunes est très animée tous 

les jours de la semaine. Régulièrement, nous enten-
dons les voix enjouées des jeunes dans leurs mo-
ments de détente. L’atmosphère de la maison s’en 
trouve habitée et stimulante pour tous, y compris 
pour tous les membres de la communauté. 

 
Fernando Lambert, F.É.C. 

 
 

La Poursuite 

Participation record ! C’est plus de 14 jeunes venant du CLSC Rose-
mont ainsi que de la Petite Maison de la Miséricorde qui ont partici-
pé à la fin de semaine de La Poursuite, en octobre, dans le splendide 
décor automnal du Camp De La Salle.  Ces jeunes ont développé leur 
coopération, leur sociabilité, leur participation à la vie de groupe, 
leur débrouillardise et leur imagination grâce à des activités comme 
le jeu des pirates dans le bois, le rallye photo, le hockey ou le con-
cours de citrouilles.  Ils ont même eu la chance de goûter à de la ban-
nique, ce succulent pain indien cuit sur un feu de camp. Une discus-
sion sur les dilemmes éthiques et les accommodements raisonnables 
a permis aux jeunes d’exprimer leur point de vue et de mieux com-

prendre le sujet. Cette fin de semaine s'est terminée par une activité d’escalade où tous sont parvenus à grimper 
pour réussir un tir au basket-ball du haut de la paroi d'escalade !  Chacun ne garde que des souvenirs positifs de 
cette fin de semaine et tous attendent déjà avec impatience la prochaine édition de La Poursuite !  

David Rousseau 



Les structures de la mission lasallienne  

Depuis quelques années, les structures des différents comités pour l’organisation et la vie de la mission 
lasallienne dans le district ont souvent été modifiées et ont connu différentes appellations  Ainsi on a parlé de 
COMEL, COMAS, COMELA.  On a même parlé de MELAS !  L’an dernier, on avait le Conseil de la mission 
et la Table des secteurs.  Tout cela est remplacé par le Conseil du service éducatif lasallien (S.E.L.). 
 

Insatisfaits de la structure actuelle, les 
membres du Conseil de la mission et de la Table 
des secteurs, plus les directeurs généraux de nos 
œuvres se sont réunis le 4 juin dernier pour discu-
ter d’une structure améliorée et simplifiée, où le 
Conseil de la mission (appelé maintenant Conseil 
du Service éducatif lasallien – S.E.L.) sera en lien 
le plus directement possible avec les œuvres.  À 
cette fin, les directeurs généraux des œuvres fe-
ront partie du Conseil.  

Le Conseil est donc composé comme suit :  

- les directeurs généraux des œuvres 
- quelques autres membres de nos œuvres  
- le Frère Visiteur 
- le Frère Conseiller à qui est confié le                                            

dossier de la mission. 

M. Paul Foisy a été élu président et M. Sylvain 
Beauregard, secrétaire exécutif. 

Gaston Dubé, F.É.C. 
 
 

Nouvelles brèves 

☺☺☺☺  1837-2012 : C’est pour nous l’occasion de célébrer le 175e anniversaire de la présence lasallienne au 
Canada.  Un comité organisateur a été formé sous la présidence de F. Henri Delisle.  La production d’un album 
souvenir a été confiée à F. Gilles Beaudet et M. Michel Guillot.   Les membres du comité vous feront connaître, 
dans les prochaines semaines, le calendrier des différents événements qui souligneront ce 175e anniversaire. 

☺☺☺☺   Tombeau du vénérable frère Adolphe Chatillon : Mgr Michel Parent, vicaire général de l’archidiocèse de 
Montréal, écrit : Le curé de la paroisse Saint-Jean-Baptiste De La Salle et son assemblée de fabrique ont donné 
leur aval au déménagement des restes mortels du vénérable frère Adolphe Chatillon, de votre Institut, dont le 
teombeau est actuellement à Sainte-Dorothée à votre infirmerie, pour le déposer dans un endroit approprié, 
selon le Droit, dans l’église Saint-Jean-Baptiste De La Salle.  L’Archevêque de Montréal se réjouit de cette 
décision et se dit désireux de vous faciliter la tâche.” 

☺☺☺☺   Fondation De La Salle : La Fondation De La Salle recueille des fonds pour venir en aide à la mission 
lasallienne en Haïti et ailleurs dans le monde.  Le conseil d’administration a un nouveau président, M. Michel 
Boisclair, et de nouveaux membres, F. Richard Dupont, M. Pierre Laplante et M. Guy Dion.  La Fondation 
publie, environ quatre fois dans l’année, un bulletin qui s’appelle L’Alizé. 

☺☺☺☺    Villa de Jeunes : La Villa des Jeunes a un nouveau système téléphonique.  Le numéro de téléphone reste le 
même, mais chacune des personnes de la maison a un numéro de poste et une boîte vocale. 

☺☺☺☺    Fondation Saint-Paul : Cette fondation du Collège Saint-Paul, à Varennes, a souligné son 25e anniversaire 
lors de la 7e édition de la Soirée vins et fromages, le 16 novembre dernier. 



FÊTE DU 25e DE L’ESCALE NOTRE-DAME 
 

Le 24 octobre dernier avait lieu la fête du 25e anni-
versaire de l’Escale Notre-Dame, à Cap-Saint-
Barnabé, dans le quartier Hochelaga-Maisonneuve 
de Montréal.  Près d’une centaine d’invités y figu-
raient, dont des membres de plusieurs communautés 
religieuses : Frères de Saint-Gabriel, Frères Ma-
ristes, Frères des Écoles chrétiennes, Sœurs de la 
Providence, Sœurs de la Charité et Sœurs de Sainte-
Anne. Toutes ces communautés collaborent encore 
aujourd’hui avec l’Escale, soit par leur soutien fi-
nancier, soit par la présence d’un délégué au c.a. 
 
L’accueil à Cap-Saint-Barnabé s’est fait à partir de 
16 h.  Il y avait visite libre de la maison de l’Escale 
(située tout près, avenue Morgan).   À 18 h, un co-
pieux repas a été servi à tous les invités en remer-
ciement des services rendus à l’Escale au cours des 
25 ans d’existence de l’œuvre.   

 Tout au début du repas, il y eut quelques discours de 
circonstance.  Frère Yves Ladouceur, s.g., président 
du conseil d’administration, a souhaité la bienvenue 
à tous et a fait un bref historique de l’œuvre.    Il a  
 
 

 
énuméré les noms des principales personnes qui s’y 
sont dévouées depuis le tout début, en 1987. Pour sa 
part, M. Stéphane Lessard, directeur général, a 
adressé des remerciements aux invités, aux membres 
du personnel et aux résidants actuels du Centre. 
 
Pour clore cette rencontre qui se voulait un hom-
mage à tous les artisans de l’Escale, un ancien rési-
dant a rendu, avec beaucoup d’émotion, un  témoi-
gnage sur son séjour de réhabilitation. 

Jean RONDEAU, f.é.c. 

 

 
AUX PRIÈRES 

 
Frère Gilles Guay, décédé à la Résidence 
De La Salle, le 29 octobre, à l’âge de 
83 ans et 2 mois, après 65 ans de vie reli-
gieuse. 

Frère Gilbert Morel , décédé à la Rési-
dence De La Salle, le 2 novembre, à l’âge 
de 90 ans et 11 mois, après 73 ans de vie 
religieuse. 

M. Léon-Jules Blais, décédé à St-Elzéar, le 26 oc-
tobre, à l’âge de 93 ans.  Il était le frère de F. Ferdi-
nand Blais. 

M. Engelbert Gosselin, décédé aux Jardins du 
Haut-St-Laurent, Québec, le 27 octobre, à l’âge de 
79 ans.  Il était le frère de F. René Gosselin. 

Mme Alice Boutin, décédée à Ste-Thérère de Laval, 
au début de novembre, à l’âge de 96 ans.  Elle était 
la sœur de F. Alphonse Boutin. 

M. François Héroux, décédé à Louiseville, le 
28 octobre, à l’âge de 83 ans.  Il était le frère de 
F. Étienne Héroux. 

Mme Carmelle Lemay, décédée le 9 novembre, à 
l’hôpital St-Sacrement, Québec.  Elle était la sœur de 
F. Cyr-Albert Lemay. 

M. Thomas Grimes, décédé à Goodyear,Arizona, le 
6 novembre.  Il était le beau-frère de F. Guy Bérubé. 
 

Remerciements 

FF. Ferdinand Blais, René Gosselin et Étienne 
Héroux remercient tous les confrères qui leur ont 
donné des marques de sympathie, entre autres ceux 
qui sont venus au salon funéraire ou qui ont participé 
aux funérailles lors du décès, pour chacun d’eux, 
d’un frère. 

FF. Alphonse Boutin et Cyr-Albert Lemay re-
mercient pour les marques de sympathie reçues à 
l’occasion du décès, pour chacun d’eux, d’une sœur. 
 

 



 
J’AI LU 

 
 
Je vous présente aujourd’hui deux volumes un peu dans la même trempe. Ils nous invitent tous les deux à un 
retour à l’Évangile et à Jésus Christ.  J’attends toujours vos suggestions. 

 
 
Burdelot, Yves, Devenir humain, La proposition chrétienne aujourd’hui, Éditions du Cerf, Paris, 2002 
 
En cherchant dans ma bibliothèque des suggestions pour cette chronique, j’ai repéré dans ma bibliothèque ce 
volume que j’avais lu il y a un bon bout de temps.  J’ai revu les phrases soulignées et j’ai décidé de le relire et 
de vous le présenter.  La relecture de l’introduction m’a tout de suite donné le goût de relire le livre en entier.  Il 
faut avouer que la lecture n’est pas facile : Yves Burdelot est prêtre et professeur de philosophie, mais quelle 
richesse de pensée et quelle source de réflexion. Le propos peut scandaliser, non, plutôt déstabiliser, et cela heu-
reusement !  Le chapitre 4, Car il y eut un homme, sur Jésus Christ vaut à lui seul la lecture du volume et ce 
n’est pas le seul texte de cette qualité; les chapitres qui suivent le sont autant, sinon davantage. 
 
Note de l’éditeur : « Peut-on penser encore le christianisme ? Hommes et femmes d’une société sécularisée 
et laïque, nous voyons que les mots pour le dire paraissent usés.  Assumant les exigences de la modernité 
aussi bien que l’originalité du christianisme, la proposition chrétienne, loin d’être ésotérique ou dépassée, 
constitue une des voies par lesquelles chacun peut devenir humain et aller vers soi-même aujourd’hui.  Un 
chemin d’humanité humble et ouvert. » 

         
 
 

Santaner, Marie-Abdon, Le ver était dans le fruit,  Éditions du Cerf, Paris, 2008 
 
Ce petit livre de 180 pages de l’ancien provincial des Capucins est éclairant et stimulant.  
 
Note de l’éditeur : « Quand l’Évangile devient une doctrine, il cesse d’être une source de vie et peut se trans-
former en principe de mort.  Cette phrase du philosophe Éric Voegelin dit en deux lignes de quelle dégéné-
rescence parle cet ouvrage.  L’auteur y analyse, siècle après siècle, la dérive qui, petit à petit, a substitué à la 
démarche du croire-en-l’autre vécue par Jésus-Christ, celle de croire des vérités érigées en doctrine. 

De tels aboutissements, obligent à repenser la démarche du croire chrétien pour ce qu’elle est vraiment : une 
démarche de tout l’être humain, avec son intelligence certes, mais tout autant avec sa volonté et son affecti-
vité.  Sous ces deux derniers aspects, elle n’a jamais cessé d’être vécue dans le peuple croyant depuis saint 
Martin et saint François d’Assise jusqu’à saint Vincent de Paul et l’Abbé Pierre. » 
 
 

  Frère Maurice Lapointe  
 


